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~ ~~ ~ ;:>. , C'~'" • JI' :rt ~, . '1.~~:~ , ner arm s al. ~mp~ e a SIurana vo t r e let-tre di Agel' pour la r~:pon-
~~~f dre, dans l~ calme paléolItrnque que 'Vous co nnad.s sez bien. Je n'ai été nulle-
~':1'~~ menc surprIa.I. q~~.: vous ay~~ fui final~ment 4-I'~~ de Mar, a cc ab'l.é ~r,\la eh a>
~~~~let:r et ~es iJpL~J..ates. Mals ma su rpr i s e a ét e vav e de''Vous sav orr a Ager
~.<Il~~ - et eurt out a lIJIontfalc~ ].IÜ¿rallat, au coeur de la Segarra .. Je cr oya ís @tre

~ <J ~. ~ aeu'l., ou pI' esque seuí., a a imer 1e charme de la Segarra. Un ét é nono 1 t av cns
~ ~ p~rcour~.e -~a f'e mme ~t moi - presque en t ous sens , maLs elle nt aguare appré-

~.~ CI~ ces sol:-tudes a:l.de~ e~ s c'l enneL'[es , ces hameaux mínuecu'l.e s , ces pet it a
s.",$."S chá~eaux r ua neux qua fal~alet;t mes ~élices. ~le a vo ul.u Lnt er r ompre lfexplo-
\;¡. #. \) i l'atI~on de la Segarra, qua a o.uré, pre~ CL'l.ll:l mOIS, juste qua nd ja voulais visi-
~ ~ ~ J"G el' l\!Ion~f,:lc5 l¡[u.r~l~at ~t ~on fr ere J ~meau lvIontfalc6 Guerr ej at - et va ila

I~.t ~ pour quo a Je n'y al. j amaas ~té de ma vIe! Non plus qu! ~3r ~er. Q
'" i'...i Q.'I.18.tIt au Montsec, h~lªs, je l' ai par couru non par :pl13..isir, mais v er s
~~,~~ la fin ele la guerra, a vélocit/!;JS croissantes, :POt1SS~Spar les boulets des
&tO ~ IInationalL"'ClI (que nous a:ppellions alors fascistes). .

1-31'''-iCj V01:'.sco nna ft r ez la Catalogne mí eux que nou s, Votre lettre nou s fait
~'?l ven:ñ: e rrvi e dI aller a la mas í.a de] Sant et a. l' ermitage de la Mare de D~u de-..... ~ . ..._~ír.~ Pedra •• I\ger a eu un moment de llimpol"ta.l1Ce: c&est qua no. la. poussée des c omeee

'0 ~'" d'U:rgell, réduits avarrt ~ la petite région que nous nommona Urgellet (qv.i a
~ ~' ~ la ~eu df1!fgell au centre) '} ver~ le sud, aux dé pe ns des, maur-e s , vers les
<S '3~ X 6v Xi s~ecles:-la co nquét e dtpger a eu en ce moment-la une resonance pa-

~"';' -4,. rei~le a ¿2 conq~~e de Si,:ran..a un si~cle a~es" J' imagine bien que mainte-~~1o,)'~ nant la vl.l16 dl Ager sommellle en proIonde decadence, cal' son nom ne sonne
~ ~~jamais en dehors de lthistoire. Ce que vo us me di'[es de ltabandon au se
'-> -u~ trouvsnt ses ruines mt a t oucbéjnañs paa sur pr á s - on y est habitué, hélas,¿:~ et/slarrange en dormarrt la faute de tout aUJcllrouges~1 , qui, cela va de so í ,

¡:. on1.8 ont fait beaucoup de b~tises, maí s pas toutes .. Pas aur pr í s non :plUS de l' état
~. Otl vous avez trouvé les ar chdve s :paroissia1.es de Montfalc6 Murallat. Dans
~~ l' arcb6v~ché de T ar r a gone (auquel a pparf ient Siura na), nous avene eu le bon-
:J '~heur d'avoir comme ar chevéque , a la, vei11e de la gue rxe , le cardinal Vidal

,~ i :Barraquer (le méme qud s' est exillr et mort en exil en protestat ion cot:itre
~le fascisme): notre cardina.l a eu comme un :pressentiment Lucd de de ce qud
.~ al1ait ar r í.vex , a10rs que p er so m e n1y songeait nullem~nt, et a fait ~ec~ei-
~ llir toutes les archives :paroissiales de son ar cnevéché pour le s r~unl.l.· a

l'·archive métro:politaine de Tarragone, atA elles se gar d.errt bien or donné e s
et en .tout e' sllret~. Q,uand m~~e, je communí.quer.af ce ,que vous me d í t e s d~ .
ce.l.Le de Montfalc6 Mural1at a un aegar r et a (::: naturel de la Segarra) ~merlte,
Duran i Sampere, qu í, a {¡té :pendant baauco up dt année s directeur de ¡'Archive
et du Mus§e Municipaux de :Barcelone et Lns pár at.e ur de ~rande ~.rtie des res-
t aur at ions arch~ol<hgiques qu í. se ap nt fattles ces dernieres annéas 1a.-bas .. .L

Maintenant ~ jubilé, il s' est vous a sa 7i11e de Cer'Ve:ra natale -gerverc: est.
la capita1e de la Segarra- et aux problemas de la Segarra, méme economlqu~s
-qui sont graves: vous 1 t aur ez d§viné el? 18\ tra"'i(er sc:nt -; .t1 a cr~~ un ~pseea Cervera i1 t~che de trouver une utilJ.tf:!¡ a son Uníver s at e du XV1II slecle
(ánorme et vide: sa 'Visita fait sensati?n), etc .. I'eut-~re ~et homme de
bonne 'Volante, :Ltl.lassab1e et av ec des "J.nf1ue~cesll, pour'r a ¡-,r~uver m~yen
de recueil1ir les archives de 1r.ontfalc~ MUl'al1at dans son M':lseed~ C.;.,rv?r~.
('Iervera af( hetireusement, ntap¡¡artiem pa s a ltev~chf3 de LérIda (ou porrt Lf'Le
le "plus'bideux de nos Ca.:i:phes), mai s a cel1b:b de Solsonat gouverl1§, par un
saiñt homme. VOl.lE: avez t uilt e la ra Lso 1'1 du mond~ ql¿.and dlt es que e est un
:p€Jct'é et grave, de la isser t e'l.s trésors ex:poses a leur :perte. t é

. P A Siurana nous (!!mó.i, ma f'emme et Genaro l nous vous avons r~~"y"t ion
beallC01}1!8 manque:t'~ AveE Genaro nousdavoS~ c~mm~ni: ~~~a:ae~a'~~~~:r:~;t ~a
ue nous devons f'af.r e, t ous quat re, e. ¡DI' aria a :t ,

¿er'ra d; Pra.ctes o.ans sa :plUS grande exteooion, s' aj our ne cl1.aque anné e pour
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une corrt d ngenc e ou atrt r e e l'année derniere, ce fut la mallád-q6.!lsitd13'\~fIm!'Ba~lona I
faut que l' ann ée pr ocbad ue lt exp§dition se fasse sa ns plus dWblM.~a1J'fh!'lawit~s
jours-ci nousaurions trouvé quand m~meune vague de chaleurg extraordinaire
(le thermometre -a arriv~9atWourd&hui a. 3 heures de l' apr" es mí.dí , aux 27
d~gr¡§s, cho se inoúie a Siu.rana); j 1 espere que 11 année pr oc'had ne ncus t rouvero 1'113
-pendarrt le t raversée de ces monr agues - lles t empl~hatures no rmal.ea qui d~passent
peu les 20 dégr~s, a cette ~poque de llannée •

.- J6 trie ns de fi nir la traduct Lorr-adapt at í on de T IBAL LO GARRJITJe La
deu.xieme pa rt de (cel1e qu í e at restée inédite) seressentait surtout 'dtlme
préoccupat ion de Del1uc ponr en -faire un "róman rose" - étant ainsi que la
premiare pan ie (la publiée et qui m' a charmé cornmevous savez) nf a r í en dtun
"roman rose 11, mai s une vigueur et une verve qu I fait songer au Lazarillo ere

T ófmess Q,üand mé'me j t ai pl1 ext raire ~e la seconde part Le quelques morceáüX"
tres b-eau..x, du méme ton que la premiere, 'un ton entre IIrondal1all (=conte
populaire), récit ,1~gen..daire ou poeme épique mineur et "novela picaresca",que
j e trouve tres sav our eux, Commeca le r oman, t ouj our s un peu court , anr ivera
BU minimum des volumes du "Club deLs Novel ..1istes" (200 :re.ges) ave e une pré-
f'a oe que j! écrirai, un peu Longue , et jt espere que le livre plaira beaucoup,
jfai joui intensément en la traduisant sur ces haut eur-s de Siurana, cal' jty
t r ouve l' odsur de ces montagnes: .1e l'érigord 1Toir, -t el que Del1uc le déerit ,
JfSsemble étrangement ~ ce pass -a ce co í n de Pays-ci- te1 que .le 1,.e connais.
Les caba nes de pierre,- les pauvr ea masures , 130m .-ta1les qu! il les décrit-
les soeUl"S de ceLl.es que nous t rouvons en par cour arrt ces morrtag neaj et ses
montagnards parlent a. pe u ¡!res comme parla.ient les mcnt agnar ds dfici qu and
j'étais pet rt et qut onYaco nt a ft encore da.na les pays des histoirE;ls de sorcie-
res, en lesquelles on croyait encor e , Une marée montante: radio, ciné, cocacola
et maintenant tél~vision, a submerg á ce monde mag í.que d' a],rt:refois que jI aimais

. infiniment et que je regretterais toujoo.rs; Une f'o Ls jtai fait enr ag er une
institutricé bordelaise tres láique et progressive, qud ~tait ve nue a Val1-
clara' (mon village, a, 5' heures de Si "rana), en lui disant que le paya avait
beaücnu:p-perdu depuis qutil nty avait plus -de sorcieres. Le roman de Dellue
a pour moi le charme aa ns pr í.x de tout ce qul vous ~ fait revivre le ~
"p~ad)s 'Perdll de l' enf'a nce , ct est cur í euxs il ne parle/o eut@trejamais.de
chev,él'ss-ni de thym., mais en le lisant -et le relisarit et letraduisant-
j e cr o í s sent ir l' odall!' de chsvr es et de t''bym; de mon villaga. Si tout le p-

monde était .aus sá sensible que moi aux chazme s -rustiques, c~rtes, maí.s p~ne-
trarrcs- de TIEAL'LO GA1i.REL, cet cuvr age ser aát un gr and suco ea, Je vsux dl.re
oet ouvrage émondé (podat) des sur ajiout és de "roman ro se 11 qui pesaie nt sur
aa seco nde part íe. ,

- Enfin, un t ravaJi:I que ji ai fait av ec beanc oup dt amour et qui I3t ait -tres
indiqu~ pour ~tre fa.it a. Siurana.. . ,

Je laisse ma parole a ma feume, et avec mes meilleurs souvenl.r s a Dany
at touta mon affection pour vous J e ~ ~ tx;?----¡
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